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Dans la region  du  Nord-Cameroun,  soumise B un  climat soudano-sahQ 
lien, le terme vernaculaire  harde dCsigne des surfaces dCnudCes et stCriles. 
De grandes Ctendues  dCsertiques  prbsentent  ainsi  des  sols  dont la forte cohC- 
sion B faible profondeur limite l’infiltration de l’eau, la p6nCtration racinaire 
et  les travaux culturaux. Les propriCtCs physiques des sols se degradent  en 
relation avec le contraste  saisonnier du  pCdoclimat : l’aridification  gagne 
rapidement de nouvelles  surfaces. Abandonnies par les populations locales, 
ces  Ctendues B vCgCtation et faune  rares et spkifiques sont  soumises B une 
Crosion trhs active  surtout  hydrique et dans une moindre  mesure  Colienne. 

Sur le site de  LagadgC, la forte cohCsion des sols est CtudiCe sur une 
sCquence.  Celle-ci  prCsente  des  planosols B horizons  très  cohCrents  situCs 
sous le contact planique, et  le passage lateral de ces planosols ti des sols 
sableux peu diffCrenciCs. En effet, les horizons  trks cohCrents sont locale- 
ment interrompus par  un  puits  sableux dans lequel oscille  une  nappe saison- 
nihre. Le passage  lateral  brutal  pourrait être d’origine  sCdimentaire mais sa 
morphologie Cvoque plut& un  front de transformation @dologique, dont le 
sens de progression  laterale doit être discutC.  Un tel puits  correspond  en  sur- 
face B une vCgCtation  arborCe qui  s’oppose B la quasi-nudite  des  sols alen- 
tour. La disposition de  cette vCgCtation en  bandes  allongees  ou en cercles 
pluridCcamCtriques  pose le probl&me de sa relation  avec les structures en 
puits. 

L’essentiel de l’Ctude concerne l’analyse de la forte cohCsion d’horizons 
de planosols.  L‘aspect  Cvolutif  du  “durcissement”  est  abord6 près des 
contacts avec les horizons  meubles,  c’est-B-dire au  niveau  du contact pla- 
nique et en bordure du puits.  Cette Ctude privilegie  l’analyse des structures 
non perturbdes  aux  diffdrents  niveaux  d’organisation et avec les moyens 
adaptes. Le MEB sera  ainsi  l’outil privilCgiC de 1’Ctude des  assemblages qui 
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sont de l’ordre de quelques microns. A cause de la duretd de ees sols, un 
recours 2 des mifthodes g6ophysiques est envisa& ur rendre compte de 
l’organisation en trois dimensions  des  structures  comme les puits et les Cdi- 
fices biologiques. 

Pour comprendre le ph&om$ne de durcissement des sols, les causes 
envisagdes  sont de trois ordres : pCdoclimatique  (Cvolution  physico-chi- 
mique actuelle  ou ancienne), biologique (li6e en particulier il l’activitd  de 
temiees) ou mthropique (tassement de sols de village ou de culture). Sur le 
site $tudit?, la mrett? des indices ardhropiques actuels ou anciens et %a pro- 
gression dgionale actuelle du  phCnom2ne orientent les recherches vew des 
processus  p6doclimatiques relelayCs bventuellement par des actions biolo- 
giques. 




